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iWirdites comme communiant sous les deux espécesl. D’un

fait isolé, on a voulu faire une régle, et donner & croire que

le rapt d’'une musulmane suivi de sa conversion ¢était un acte

Margilla Bib Doda (mére de Prenk Bib Doda).

de bravoure qui de-
vait étreaccompli par
le chef. J’ai tout lieu
de supposer que lors-
que l’enlévement se
produisit, il y avait
déja entente entre les
deux familles et que
la résistance, sil y
en eut, était feinte et
les coups de feu tirés
en l'air; pourquoi si
le rapt avait eu lieu
sans consentement
au moins tacite, les
deux familles ne sont-
elles pas en sang, car
l’'offense, on 1’a vu,
est de celles qui ne
se pardonnent pas?
Bien au contraire,
j’ai vu les fréres mu-
sulmans de la veuve

de Bib Doda Pacha habiter avec elle. Les montagnards ca-

tholiques sont particulierement soucieux d*¢viter les unions

entre familles ayant des liens de parenté méme trés éloi-

1. Le méme.



